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Sans commentaire 

Le nombre d’exploitations agricoles 
a baissé de plus de 20% en France 
entre 2010 et 2020 et 25 % des 
agriculteurs ont plus de 6o ans. 

Politis  - 16 décembre 2021 

Non au gaspillage 
Parfois, à la boutique, vous 
pouvez trouver des produits 
alimentaires en promotion. Il 
s’agit de produits dont la 
DDM (Date de Durabilité Mini-
mum) est dépassée. Au-delà 
de cette date (à ne pas con-
fondre avec la Date Limite de 
Consommation sur les pro-
duits frais), un produit d’épi-
cerie peut être consommé et 
la loi autorise sa vente. 

La DDM informe le consom-
mateur sur l'éventuelle modifi-
cation de ses qualités gusta-
tives, même si la plupart des 
produits d’épicerie sont tou-
jours aussi bons. 
Pour éviter le gaspillage, nous 
les laissons à la vente avec 
une remise de 25 %. 

Le commerce équitable au lycée 
Les portes ouvertes au lycée Philippe-Lamour de Nîmes samedi 5 février 2022 ont été l’oc-
casion pour Artisans du Monde de présenter une exposition retraçant l’engagement de 
l’établissement labellisé « École de Commerce Équitable » depuis 2018. 

Plusieurs actions ont jalonné ces cinq années : sensibilisation de nombreux élèves à la soli-
darité internationale (interventions en classe, marchés de Noël), participation au projet 
Erasmus avec un lycée allemand également labellisé. 

A plusieurs reprises, la restauration scolaire a confectionné un plat équitable accompagné 
d’une exposition sur le produit phare à l’honneur : café, chocolat, sucre, pâtes, quinoa, et en 
ce mois de février, miels et confitures. Suivront le thé et les épices… 
Enfin, la cafeteria va proposer de déguster le café en grains d’Artisans du Monde ! 
Les autres établissements labellisés du Gard : Collège de Calvisson, Jean-Rostand de 
Nîmes, mais aussi l’école primaire de la Rouvière ne sont pas en reste et donnent une belle 
image de la solidarité internationale pour des échanges plus justes et un commerce plus 
équitable. 

Nous avions déjà dans un précédent numéro évoqué l’accroissement des inégalités 
suite à la crise du COVID. Les informations contenues dans le dernier rapport de 
l’association Oxfam sur les inégalités mondiales donnent une fois de plus le vertige. Sur 
la base d’études sérieuses et de sources fiables, contrairement à ce que certains mé-
dias peuvent dire pour discréditer le travail d’Oxfam, il apparait que les riches conti-
nuent de s’enrichir et que l’écart entre les riches et les pauvres augmentent. 
Par exemple, tandis que la fortune des dix milliardaires les plus riches du monde a dou-
blé durant la pandémie, 160 millions de personnes sont tombées dans la pauvreté. Les 
femmes sont les plus touchées par la violence de ces inégalités et ainsi 252 hommes se 
partagent aujourd’hui plus de richesses que le milliard de filles et de femmes vivant en 
Afrique, en Amérique Latine et aux Caraïbes réunies. 
Dans notre pays, entre mars 2020 et octobre 2021, la fortune des milliardaires a aug-
menté de 236 milliards, une somme qui permettrait de quadrupler le budget de l’hôpital 
public ou de faire un chèque de 3 500 euros à chaque Français… Et les 5 premières for-
tunes de France possèdent désormais autant que les 40 % des Français les plus pré-
caires. 
Face à ces inégalités, c’est bien évidemment la question du partage des richesses qui 
est posée. Une autre poli-
tique fiscale est nécessaire. 
Le commerce équitable est 
aussi une des réponses. Ga-
rantir par un prix juste la 
rémunération correcte de 
tous les acteurs : produc-
teurs, fabricants, transfor-
mateurs, transporteurs, etc. 
contribue à réduire les iné-
galités. Et réduire les inégali-
tés ne veut pas dire transformer les riches en pauvres. Ils ne doivent pas trop s’inquié-
ter et Bernard Arnault ou François Pinault peuvent venir, sans crainte, faire leurs achats 
à la boutique de la rue Jean Reboul. 



Qu’est-ce que le commerce équitable ? 
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8 euros 37, c’est le SMIC horaire net actuel. C’est une erreur de penser qu’il ne concerne que les salariés déclarés 
et peu payés. Ce chiffre sert de référence pour tous les travailleurs et notamment les plus mal rémunérés, dans 
tous les domaines (artisans, paysans, travailleurs « au noir », ubérisés, etc. Exemples courants : les femmes de 
ménage, les cuisiniers, les serveurs, les caissiers). Porter le SMIC à 10 ou 12 euros net sans tarder changerait la 
vie de pas mal de gens et c’est possible puisque les prix augmentent, et les marges sont les mêmes. Aucun PDG 
ne serait réduit à la mendicité, ni aucun actionnaire, ni, par exemple, les chirurgiens percevant des honoraires 20 
à 30 fois supérieurs au SMIC. 
La consommation augmenterait car les smicards n’entassent pas les lingots, ils consomment. 
C’est possible si nous le voulons tous. Et bien sûr, il faudra qu’il n’y ait pas de tricheurs, ni en France, ni ailleurs. 
Partout dans le monde, les ouvriers, les paysans, les artisans réclament le juste prix de leur travail. S’il leur est 
accordé partout, il n’y a pas de concurrence déloyale. C’est le choix du commerce équitable. 
Au bout de la chaîne économique, l’acheteur, le client, le consommateur exerce un pouvoir important. Quels que 
soient ses choix, il doit être conscient de leurs conséquences. En espagnol, on parle de « consumo consciente », 
consommation consciente, responsable, les yeux ouverts. 

Inégalités 
Partage du pouvoir : Les pouvoirs et les libertés sont un seul et 
même gâteau très inégalement partagé par ceux qui ont mis la 
main sur les États, leurs armées et leurs polices. Voisin de l’Iran, où 
règne une dictature religieuse chiite, l’Afghanistan est soumis à une 
dictature religieuse sunnite. Ces deux désastres ne sont malheureu-
sement que des exemples. De très nombreux et très puissants pays 
sont soumis à des pouvoirs qui imposent leurs idéologies par la 
force. En Russie, en Chine, en Inde, en Birmanie, en Arabie, en Tur-
quie, etc., les gens ont peur d’être harcelés, enfermés, torturés, tués. 
C’est une cause majeure d’émigration. 

Partage des richesses : Dans le monde entier, les richesses (c’est-à-
dire les biens et les services) sont inégalement partagées selon des 
hiérarchies sociales appuyées par les armes, les liens familiaux ou 
autres, les discriminations ethniques ou religieuses, aggravées par 
les traditions sexistes. C’est encore une cause majeure d’émigration. 

Grandes surfaces et achats en ligne 
La guerre des prix fait de plus en plus rage. Les articles bradés servent d’appâts. Les viandes sont parfois vendues moins 
cher que les végétaux, moins chers que les croquettes pour chats. Les conséquences sont catastrophiques pour l’environne-
ment, pour notre santé et pour notre sécurité alimentaire (les protéines végétales pour alimenter les porcs et les bovins sont 
importées d’Amérique où l’environnement et les peuples sont détruits, alors que les aliments pour bétail pourraient être pro-
duits chez nous). 
La résistance des consommateurs aux lavages de cerveaux des « marchands de pas cher » ne peut naître et grandir que s’ils 
sont informés, conscients et solidaires. Actuellement ces aptitudes sont-elles au programme du baccalauréat ? Ou bien 
forme-t-on avant tout des bons exécutants ? 

Qui fait quoi 
Les syndicats sont (ou devraient être) en première 
ligne pour défendre la rémunération des travailleurs 
et leurs conditions de travail. Mais les associations 
qui défendent les droits humains jouent un rôle es-
sentiel. Artisans du Monde est l’une d’entre elles. Le 
commerce équitable, c’est celui qui respecte les 
droits de tous. 

Respect des travailleurs et de l’environnement 
Les élus et les fonctionnaires qui gèrent les commandes publiques 
ont leur part de responsabilité morale. Les achats collectifs ne doi-
vent rien devoir aux copinages et aux cadeaux, mais tout à 
l’éthique sociale et environnementale. Les cahiers des charges sont 
faits pour ça. Les grandes déclarations sur les migrations ne sont 
que du vent si on tolère que le prix du travail dans tel ou tel pays 
soit dix fois inférieur à ce qu’il est dans un autre. 

Et le vélo ? 
Des silhouettes cyclistes ont été dessinées sur le bitume. Elles commencent 
à s’effacer. De vraies pistes en site propre sont annoncées pour relier villes 
et villages. Les locations de cycles connaissent un grand succès. Mais les 
grandes artères sont toujours difficiles et dangereuses, les ateliers d’entre-
tien et de réparation sont rares. Les institutions de Nîmes vont-elles se lan-
cer et imiter les villes plus avancées ? Vont-elles créer des vélos d’entre-
prises pour leurs salariés ? Encourager les entreprises à faire de même ? 
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Disparitions 
Deux commerces centenaires ont fermé à Nîmes en décembre 2021 : La Cité et 
Vasserot. 

La Cité était un magnifique ma-
gasin de vêtements datant de 
1888 et dont le rayon vêtements 
de travail était un vrai musée. 
Des générations de travailleurs 
s’y sont équipées, chacun selon 
sa corporation. Des générations 
de lycéens y ont acheté leurs 
blouses. Notre dessinateur JAV 
se souvient d’y être allé, muni 
d’un bon de son employeur, 
pour acheter sa première tenue 
professionnelle. 
Vasserot était une quincaillerie 
universelle à l’ancienne où on 

pouvait trouver n’importe quel outil ou équipement de ménage, de la cuisine à la 
salle à manger, de la salle de bains au jardin. 
Ce dépérissement du centre-ville, qui a commencé à la fin du XXe siècle, n’a pas 
ému ni alerté les citoyens, encore moins leurs élus. Le recul des services publics a 
accompagné le mouvement. Après la fermeture de la poste de la place Bellecroix, 
Beausoleil n’ouvre que quatre jours par semaine et connaît des fermetures aléa-
toires. Valdegour a connu aussi des interruptions inopinées. Des rumeurs tenaces 
parlent de la fermeture du bureau de Gambetta. 
Côté transports, la gare de Manduel a privé Nîmes de la moitié des arrêts TGV et 
nourrit surtout les rêves des marchands de lotissements et de parcs de loisirs. 

Médias (1) 
Même dans les pays peu démocratiques, 
l’opinion publique exerce une pression sur 
les décideurs politiques et économiques. 
Si les médias se mettent au service des 
partisans des inégalités, par exemple en 
blâmant les pauvres et les minorités, ils 
sont co-responsables des inégalités et 
des malheurs qui les accompagnent. 

Médias (2) 
Le mariage est annoncé entre les deux 
chaines privées TF1 et M6. Les deux 
groupes pèseront 75 % du marché de la 
publicité télévisée et capteront plus de la 
moitié des téléspectateurs dans les 
tranches d’informations du soir. Mono-
pole, vous avez dit monopole ? 

Médias (3) 
La presse nationale dont certains édito-
rialistes dénoncent fréquemment 
« l’assistanat », ne dit rien en revanche 
sur les aides qu’elle touche de l’État. Le 
groupe du Figaro, par exemple, détenu 
par la famille Dassault, a ainsi touché en 
2019 plus de 5 700 000 euros d’aides. 

Lectures 
Mon islam, ma liberté, de Kahina BAHLOUL (Albin Michel - avril 2021)  
Ce livre intéressera surtout les musulmanes, mais aussi les musulmans et tous les 
esprits ouverts qui comprennent l’importance des religions dans le monde d’au-
jourd’hui. Écrit par la première imame de France. 

Pourquoi pas le vélo ?, de Stein VAN OOSTEREN (Écosociété - mai 2021)  
Passer le l’auto au vélo. Pourquoi pas ? Démonstration néerlandaise. 

Apeirogon de Colum McCANN (Belfond - août 2021)  
Un écrivain né à Dublin et vivant à New-York aborde le thème de la réconciliation 
entre communautés en s’inspirant de l’exemple Palestine-Israël. 

Au hasard de la presse 
 L’historien Benjamin Stora, président du Musée de l’Immigration, a remis au Pré-

sident Macron un rapport sur la réconciliation des mémoires algériennes et fran-
çaises de l’histoire coloniale (Le Monde). 

 La consommation de sucre en France est passée de 5 kilos par an et par habi-
tant en 1860 à 35 kilos aujourd’hui, quatre fois plus que les recommandations de 
l’OMS (Le Monde). 

 99,8 % des Français ont du glyphosate dans leurs urines (Le Canard Enchaîné). 
 Le président de l’Agglo de Nîmes demande qu’on construise une voie ferrée re-

liant Nîmes à Manduel et consacrée à une navette (La Gazette). 
 La valeur des actions des grandes entreprises a augmenté de 20% en 2021. Les 

conseils d’administration y ont contribué notamment en rachetant leurs propres 
actions (Le Monde). 

Tout va très bien Madame la Marquise 
Face aux disparitions de commerces, certains ne sont pas inquiets : Dans Midi 
Libre du 19 janvier 2022, la cheffe d’agence de Nîmes écrit que des pages se sont 
tournées mais que, pour échapper à la nostalgie, il faut regarder ailleurs. Et le 
lendemain, dans La Gazette du 20 janvier, une adjointe au maire de Nîmes nous 
apprend que la rue du Chapitre, en centre-ville, affiche complet. L’enquête et le 
débat se poursuivent…. 

Dans un éditorial de Midi Libre, on a pu 
lire un plaidoyer en faveur des 
« traditions centenaires » à propos no-
tamment des spectacles taurins. A mé-
diter. L’ancienneté est-elle une valeur 
en soi ? Que dire alors des traditions 
millénaires ? 

La Gazette nous apprend que Nîmes est 
la troisième ville la plus embouteillée de 
France.  
Cela ne doit pas vous empêcher de 
venir à la boutique de la rue Jean Re-
boul. Les bus et le Tram’bus passent à 
deux pas, place Montcalm ou boule-
vard Victor Hugo.  

Si vous prenez votre voiture, le parking 
de l’Esplanade n’est pas loin, le station-
nement dans la rue est gratuit le same-
di après-midi et tous les jours pendant 
30 minutes, le temps de faire vos 
courses et de repartir. 

Vous pouvez aussi venir à pied, à vélo, 
en trottinette, en sortant du Lycée Dau-
det, en allant au Sémaphore, ou après 
avoir bu un coup au Prolé. 



Huile parfumée au Zaatar 
Voici une utilisation toute simple du 
Zaatar, ce mélange d’origan, de sumac 
de sésame et de sel en provenance du 
Liban et en vente à la boutique Artisans 
du Monde. 
Vous utiliserez cette huile pour parfu-
mer vos salades, cakes, clafoutis salés, 
tartes de légumes, grillades, légumes 
grillés… 
Disposez au fond d’un bocal muni d’un 
joint pour le fermer hermétiquement, 
50 g de Zaatar. Couvrez d’huile d’olive 
du Liban ou de Palestine, la quantité 
dépendant de la texture que vous sou-
haitez obtenir. Plus vous mettrez d’huile, 
plus votre mélange sera fluide et facile 
à verser sur une salade par exemple, ou 
une pizza. Si vous n’en mettez pas 
beaucoup, vous obtiendrez une consis-
tance très onctueuse, proche d’une 
pâte, qui sera facile à tartiner. 
Mélangez bien et fermez votre pot de 
façon hermétique. Placez-le au frais 
pendant 15 jours avant dégustation. De 
temps en temps, sortez-le et remuez. 
Votre huile parfumée maison se conser-
vera longtemps au frais. 
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Sur les rayons d’Artisans du Monde 

Où trouver des produits Artisans du Monde 
Chez des commerçants : 
Congénies : Ilôt paysan, ancienne Coopérative, les mardi, mercredi et jeudi de 16 à 19 h, 
les samedi et dimanche de 9 à 13 h 
Mialet : Point Multiservices « Chez Mialet » 04 66 54 18 90 

Sur les marchés gardois : 
Alès : 2ème samedi du mois (marché de l’Abbaye) 
Uzès : 1er samedi du mois  

Ailleurs : 
AMAP :  Place de l’ambiance, Chemin de Russan à Nîmes  
1er mercredi du mois de 17 h 30 à 19 h 00 

Adhérez à Artisans du Monde et abonnez-vous à l’aide de ce bulletin 
ARTISANS DU MONDE GARD – 5 rue Jean Reboul 30900 NIMES 

Vos nom et prénom :  .............................................................................  

Votre adresse :  .............................................................................  

  .............................................................................  

Votre e-mail :  .............................................................................  

 Je deviens adhérent d’Artisans du Monde Gard et verse 20 € (ou plus). 

 Je m’abonne à Pont Nord-Sud et verse la somme de 5 €. 

Règlement par chèque à l’ordre de Artisans du Monde Gard – paiement par 
timbres possible 
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Tout miel 
Trois nouveaux miels respectivement associés à trois épices ; curcuma, gingembre, 
cannelle. vous sont proposés depuis peu. Ils proviennent de Coopsol et Mieles del 
Sur, coopératives d’Argentine et du Mexique. 
Ces miels à la couleur ambrée, sont délicieux sur du pain, dans un yaourt ou pour 
apporter une touche épicée à vos plats. Le miel au curcuma peut se déguster à 
l’indienne dans du lait chaud, celui au gingembre est idéal dans un fromage frais. 

COOPSOL est une coopérative qui joue un rôle d’entreprise sociale. Elle permet la 
création d’un réseau de producteurs de miel bio, le soutien aux organisations de 
producteurs ainsi qu'à l’exportation et à la commercialisation. L’organisation ap-
puie les producteurs dans leur autonomisation et les sensibilise sur leurs droits. Elle 
met également en place des programmes éducatifs et de microcrédits. Le salaire 
des producteurs est défini en Assemblée Générale comme toutes les décisions 
liées aux conditions de travail afin qu'un équilibre entre travail et vie de famille soit 
assuré. 
Bien évidemment, nous proposons toujours le miel crémeux bio récolté par de pe-
tits groupes d’apiculteurs latino-américains et les miels cévenols, de Mathieu Hus-
quin à St Germain de Calberte, notamment le miel de bruyère callune, très recher-
ché, au goût prononcé et à la consistance particulière. 
Miel bio au curcuma, au gingembre ou à la cannelle – 6,35 € les 300 g-   
Miel de bruyère callune  - 12,00 € les 500 g 

Les jeux qui font du bien 
Depuis 1996 Bioviva, basée à Montpellier, conçoit, produit et commercialise des 
jeux éducatifs innovants et amusants sur la nature et l’épanouissement de l’en-
fant, exclusivement fabriqués en France selon une démarche respectueuse des 
hommes et de l’environnement. C’est à ce titre que l’on trouve des jeux Bioviva 
dans le réseau Artisans du Monde. 
Parmi ces jeux, les Défis Nature sont des jeux de cartes aux règles simples et amu-
santes qui permettent de sensibiliser les enfants à la beauté du monde et à la né-
cessité de la protéger tout en se familiarisant avec les différentes caractéristiques 
des animaux, des volcans, des planètes, etc. 
Au-delà de son activité commerciale, Bioviva a lancé le projet « Bioviva For Life ! » 
qui a pour ambition d’apporter, au cœur des camps de réfugiés, 1 million de jeux 
pour apprendre en s’amusant. On peut soutenir cette initiative sur 
www.biovivaforlife.com. 
Défis nature 9,90 € - autres jeux de 10,90 € à 29,90 € 

Et le commerce équitable ? 
La campagne pour les élections prési-
dentielles bat son plein en France.  
Avez-vous entendu des candidats évo-
quer le commerce équitable ? Ou ne 
serait-ce que la solidarité internationale 
ou le respect des droits humains sur 
toute la planète ? 

L’examen des différents programmes 
montre que les relations avec le reste 
du monde ne font pas partie des priori-
tés, si ce n’est, chez certains candidats,  
pour en faire une menace, pour exacer-
ber le racisme et le repli sur un nationa-
lisme mortifère. 


